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La Vallé d'Aoste est la seule ré­
gion itaHenne pourvue d'une in ­
titution de 'tinée à la sauvegarde 
e à la valorisation du patrimoine 
industrie l et rninier. Le Musee 
Minier R ' gional, a ili depui 
1994, développe a tuellement 
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Le territoi re de notre Vallée est riche 
en sites miniers, exploités depuis 
longtemps; c'est pour ça que dans 
l'histoire d'une mine nous pouvons 
retrouver notre passé. 
Le Musée Minier Alpin de Cogne 
donne à ce propos de nombreuses 
suggestions de travail. 

trois projets di tincts. Le pre­
mier concerne une va te zone de 
la commune de Saint-Marcel où 
est prévue la réati ation du 
«Pare Minier de Chuc et Servet­
le>. Le deuxième a pour bul de 
sauvegarder les archives indu ­

trielles de la région et l'ouvertu­

re au public d'une unité muséale 

à Ao te, dédiée à l'histoir de la 

sidérw-gie dans les Alpe Occi­

dentales. 

Mais le projet principal concerne 

la Vallée de Cogne où, dè 1990. 
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Détail de la cart du DlIché de Savoie . 
avec indication de la Valle di Cogna et de sa Milza di ferro. 

(Dressé d'après la arte dll Piémont de Tommaso BORGOMO et autr 
Par le Sr. ROBERT DE VAUGONDY, 

à Venise par P. antini (177 )chez Mr. Remondini). 

est actii le Musée Minier Alpin 
avec l'exposition d'été «Cogne, 
son pays et ses mines», réalisée 
par l'Association des Mu eés de 
Cogne. Les vestiaires du vieux 
village minier OÙ des milliers 
d'ouvri.ers S ont retrouvés cha­
que jour pendant des année 
avant de m nter aux mine de 
C lonna (2406 m.) e de Co"ta 
del Pino (2000 m.) abritent, pour 
la quatrième anné consécutive, 
une expositi n qui reparcourt 
les étap s fondarn ntales de 
l'hl loir du Val d Cogne. 

L'A sociation des Musées de Co­
gne nait en mar 1991 à l'initiati­
ve d'un groupe de jeun du 
li u animés par le dé ir de au­
vegarder et d valori er le patri­
moine culturel, 'conomique et 
ocial d la localité dans le con­
exte du Val d'A te. L'activité de 

1Association con i te, notam­
m nt, en la rech rche à l'inté­
neur du domaine dll patrimoine 
et des bien clliturels; l'on accor­
d done une importan e particu­
lière à la recherche hl toriqu , à 
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la réali ation de tructures mu­

séales et à la promotion d'un tou­

ri me ultur l. 

Parmi le buls de l'in titution ­
olltenue a force par l'adrni­

nistration communale - la con­
ervation et la mise en valeur 

des vieilles mine de fe r de la 10­
calité ont occupé une pIace de 
choix, étant donnée l'importance 
historique et sociale du bas in 
minier de Cogne. La conscience 
de la nécessité d'une reconver­
sion muséale d'un site industrie l 
de telle importance, qui a déter­
miné si longtemps l'économie 
non seulement du bourg mais de 
I Vallée toute entière, a concen­
tré les effo rts dans la prom tion 
du Musée Minier Régional, afin 
d'as.urer un développ ment 
plus vaste aux proj ts envi agés. 
A cet égard, le plans de l'org ­
nisme régional qui vient d'etre 
c nstitué prévoient, à Cogne, 
une vaste opération d archéolo­
gie industrielle qui prodllira, 
dans sa phase ultime l'accès aux 
gisements, de façon que le vi i­
teur puisse pr ndre un conta t 
immédiat avec la réalité de la 
min . 
C'est justement l'histoire du cen­
tre minier le plus important du 
Val d'Aoste que l Mus ' e Minier 
Alpin prop e e s ntiellement 
aux visiteurs. C'est à traver uo 
itinéraire où un ensemble de 
photographies, de cartes, d'au­
diovisuels, de maquette , d'ins­
truments t d'outils de travail re­
composent les pha es les plus i­
gnificatives de l'histoire de ces 
gisements ~itués à l'intérieur du 
mont Cr ya que l'on conduit le 
visiteur dans un voyage sur le fil 
d'un passé qui montre d'emblée 
tout son poids social et culture!. 
De fai t, l'existence de cet im­
men e filon de ter de très bonne 
qualité est documentée dè la 
première moiti ' du XVcmc ièc1e 
dans un acte de 1" eque Oger, 
eigneur de la Va11ée de Cogne. 

En 1679 l'éveque Bally vend tou­
tes les mine à la commune: un 
act déterminant qui légitime les 
droits de cogneins ur la riches­
e de leur soL Au début du 

XIXème siècle l'ceuvre infatigable 
du docteur Cé ' ar-EmmannueI 
Grappein marquera une étape 



aillante dans l'hi toire de la 
mine: l'organisation commu­
nautaire du travail et I partage 
d revenu entre tous les habi­
tants - éléments qui témoignent 
d'une pel sée relevanl d'un com­
munì me ante litteram - produi­
ront un améliorement remarqua­
ble des conrutions de vie des co­
gneins. Notamment, ce syndic­
médecin originaI et éclectique a 
eu le mérite d' voir tiré la mine 
d'une inactivité qui durait depui 
un si ' d e et d'avoir fait construi­
re un hemin charretier de Co­
gne jusqu'à Vieyes, ce qui per­
mit un é oulement plus rapide 
du min rai vers l fonderie de 
la Vallée. 
Le XXl'ffiC iède voit le p sage 
d'un économi artisanale à cel­
le proprement industrielle, avec 
l'institution en Vallée d'Aoste du 
centre italien de sidérurgie inté­
grale le plus importanl. A Cogne 
la Società Anonima per Azioni 
Miniere di Cogne prernièrement, 
et la ~ociété Ansaldo en uit , réa­
lisent une série de s ructurcs 
pour l' xtraction et le transport 
du f r: un téléphérique Cogne­
Li oni, le village minier de Co­
10nn, le <moulins» pour le 
broyage à Moline et, enfin, le 
chemin d fer pour le tran por 
du minerai jusqu'à Eaux-Froides 
d'où, à travers un autre téléphé­
rique, il parvient aux aciéries 

Cogn • compIe so minerario di Colonna. (m. 2046) 

La stazion di carico della teleferica 


d'Aoste, conslr uites en 1916. Au 
début de 1960 la Nazionale Co­
gne bàtira un nouveau village rni ­
nier, le ,<Villag Anselmetti», aux 
pied du Mont Creya, où loge­
ront jusqu'à quatr cents mi­
neurs. 
A la suite de la crise de la sidé­
rurgie. vers la moitié de 1960 la 
production commence à dimi­
nuer et, en mar 1979, la mine 
fermera définitivement Après 
de décenrue d'activité indu­
strielle remarquable, l'identité 
de Cogne va changer. Mais la 
mémoire reste. C'est un devoir 

des nouvelles générations d ne 
pas oublier, de réc pérer ce pas­
sé à traver une opération cultu­
relle qui, eule, peut aid r à 
construire l'avenir sur la con­
naissan e de ce qui a été, pour 
mieux comprendre d'où on vient 
et où on veut aller. 
C'est préci ément cett mémoi­
r qu'on a e ayé de con erver 
au Musée Mini r Alpin de Co­
gne. L'exposition recompose 
dan un cadre harmonieux les 
dillérents a pects du travail dans 
la mine, à partir de I exlraction à 
ciel ouvert à Liconi (2520 m.) 
ju qu'à celle ffecluée à l'inte­
ri ur d certe immense monta­
gne de fer. A cet égard, les ima­
ges du film de G. Elter, dal' de 
1938, con tituent un témoignage 
historique de grande efficacité. 
De vi ille carte situent les 
différents filons en rnontrant la 
succession-temporelle et spati le 
des recherches et de travaux. 
D s maquettes reprodui nt le 
petil train qui, chaque jour, avec 
e wagon chargé de magnéti­

te, parcourait le tronçon allant 
de Cogne à Eaux-Froides. Un 
vidéo nous informe sw- e ca­
racléri tiqu s technique et un 
autr W" le projet d'ulili re tte 
lign pour l'eller la station de 
Pila à c Ile de Cogne (mais 
quand?) . Et encore: le métho­
des d'extraction, les oulil des 

Cogn . compI sso min rario cii ColOnna. (m. 2046) 
nponte di lancio della lelci . ca 
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mineur, leur travail, leur vie 
dan ce «mona~ tère» d Colon­
na, isolés des familles el du 
bourg, dans un village Olt le jour 
et la nuit étaient ponctués par 
une activité fébrile dans les en­
trailles d'une montagne froide et 
humide. 
Mais non eulement: l'exposition 
porte aussi sur le passé du 
bou!' dans sa totalit·. De car­
tes de jadis n iTIu trent le origi­
nes, des photos et d s colle ­
tions d'objet d'art populaire 
nous emmènenl dans la Cogne 
du XIX"'"Cel du début du XXeme 

siècle, en montrant son identité 
physique et ethnologique bien 
fort : son architecture. es itiné­
rair d'al inisme, le cha ses 
des r i , la nai sance du Parc 
ses costumes originaux son arti­
sanat, e lég nde, e croyan­
ce lou t y e t documenté. 

Cette année le Musée s'emichit 
d une section significative. Afin 
de mieux situer le pole d'extrac­
rion du fer que Cogne a repré­
senté et pour donner un panora­
ma général de l'activité minière 
en Vallée d'Aoste pendant les 
siècl s, on a réalisé un aper u 
des autre ite d la région inté­
res é dans le pa sé par l'activité 
minière, avec l'exposition de car­
tes remontant jusqu'au début du 
XIX~m siècle et de photos des 
mines de La ThuiJe, Saint-Mar­
cel, Champdepraz, Donnas, Cba­
lillon, Pontey ... , de vieux hauts­
fourneaux localisés n plllsieurs 
vallées, des fonderies les plu 
importantes. 
Un autre initiative doit etre si­
gnalée. Afin de prom llvoir un 
tourism cuLturel, un tourisme 
qui donne au visiteur la possibi­
lité de onnaitre de près la voca­
tion minière qui a caractérisé ce 

petit eno-e alpin, on organi e, 
depui l'année dernière, des vi i­
te guidées aux viei11es mine : 
un par ours d'archéologie indus­
tri Ile qui conduit du «Village 
An elm tti» jusqu'aux gi ements 
de Uconi, en passanl par Larci­
naz, osta del Pino et Colonna. 
Finalement, ce que propose le 
Mu ée Minier Alpin d Cogne 
est e entiellement un moyen 
pour mieux comprendre le mj­
lieu qui nous entoure, on pas­
sé industriel, sodal et culturel. 
un moyen qui permet à chacun 
de nou de prendre conscience 
d'un cbapitre qui a profondé­
ment mal'qué l'histoire de la Val­
lée d'Aoste, avec le dévelop­
pement de la métallurgie au d '­
but de notre iècl; un pa sé 
quj, justement parce qu'il est 
parfois très proche, est ouvent 
méconnu. 

LE MUSEE DE COGNE 
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